
Discours prononcé par le Pr Salim Daccache s.j., Recteur de l’Université 

Saint-Joseph de Beyrouth, au Campus des sciences médicales, le 7 juillet 

2017, à 20h00 : 

- Dîner du personnel administratif et enseignant de l’Université 

Saint-Joseph. 

- Remise des médailles d’honneur, de mérite, et des 140 ans de 

l’USJ au personnel enseignant et administratif partant en 

retraite ou ayant atteint les 30 ans de service. 

 

Chers Enseignants, chers Membres du Personnel de l’Administration, 

chers amis, 

Ces quelques mots, maintenant traditionnels pour une cérémonie 

traditionnelle, viennent conclure une année de travail à l’USJ et pour 

l’USJ, une année d’aventure, car il y a toujours de l’imprévisible dans un 

pays comme le Liban, une année de mission, car notre travail dans cette 

université   est une sorte de mariage avec une cause, celle de l’éducation 

à l’excellence. Cela compte une année de plus dans une existence, la 

tienne, la mienne, nos existences, une année terminale pour ceux et celles 

à qui le temps de la retraite a sonné et qui méritent pleinement notre 

reconnaissance 

Notre expérience personnelle nous a appris qu’une année peut être le 

temps d’une vie donnée, vécue et emportée dans une éternité qui nous 

dépasse. Il se peut qu’il y ait eu de l’ennui que nous nous sommes 

compensé par le bavardage ou par le jeu de passe-temps. Mais je suis sûr 

que chacun et chacune de nous a pu donner un sens à sa vie par le travail 

qu’il fait, par la mission de l’Université qu’il a pu assumer et intériorisé 

et par la joie de la relation qu’il a pu tisser avec des collègues.  Lorsque 

je regarde l’année qui vient de passer, l’on constate qu’elle a été riche en 

événements, en maturation et en espérance : 

Riche en événements, comme l’élection d’un nouveau Supérieur 

général de notre Compagnie de Jésus, le P. Arturo  Sosa du Venezuela, 

le voyage et pèlerinage au Portugal à la découverte des lieux jésuites et 

la demande de bénédiction de Fatima, la création d’une nouvelle 
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association amicale des anciens de l’USJ au  Koweït, la création de 

plusieurs fonds de solidarité de bourses pour les étudiants, l’annonce 

encore une fois que notre Université se classe parmi les 500 meilleures 

universités du monde, puis des événements qui ont marqué nos  vies 

personnelles et familiales , marquées par la maladie ou l’accident brutal 

qui vient rappeler la gravité de chaque instant… émotion d’une société 

libanaise et d’un monde politique libanais en pleine effervescence qui a 

réussi  avec quel  effort à élire un président, à former un gouvernement 

et à  promettre des élections suivant une loi qui a été presque copiée de 

la loi électorale de l’USJ. Nous prions le Seigneur pour que nos 

dirigeants hâtent le pas afin de continuer à protéger ce Liban de ceux qui 

lui veulent du mal, et afin d’engager des réformes qui renforcent son 

économie et son tissu social fait de valeurs communes de convivialité et 

de respect mutuel. 

Riche en maturation, c’est-à-dire ce qui nous fait grandir et sortir de 

notre ego pour devenir un témoin de paix et de confiance pour soi-même 

et pour les autres, ce qui  engendre un retournement de tout notre être, 

un arrachement d’un état initial pour un nouvel état, une véritable 

conversion au sens philosophique (péristrophé ou métanoia) : mûrir ce 

n’est pas déprimer, c’est envisager de regarder les choses et  même les 

personnes que nous côtoyons d’une autre manière, avec un nouveau 

regard, un regard neuf qui appelle à  construire en commun et d’une 

manière intelligente notre corps de communauté au service d’une 

université qui repose avant tout sur ses ressources humaines et, pour 

mieux dire, sur des personnes exceptionnelles qui ont des ressources 

exceptionnelles mises au service de la collectivité. 

Riche en espérance, c’est ce qui nous construit, nous relève et nous 

élève vers des horizons inconnus certes, parfois inquiétants vu la 

conjoncture socioéconomique et les conflits locaux et régionaux ; mais 

cette espérance se trouve renforcée et portée par des projets nouveaux et 

enthousiasmants au niveau de l’Université, que l’on retrouvera à partir 

de septembre dans un texte qui vous sera remis et qui s’intitule Vision 

USJ 2025 et son plan d’action. C’est pour dire combien ce pays repose 

sur l’initiative privée qui, malgré le fait qu’elle soit privée, a une portée 

de service national que nous avons acquis et confirmé à travers les 

années. Notre espérance se renouvelle en regardant les cohortes de 
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milliers de nos étudiants qui sont diplômés et pour qui l’Université donne 

le meilleur d’elle-même pour les suivre, afin qu’ils accèdent au monde 

du travail et deviennent de témoins de compétence et savoir-faire en tant 

qu’Anciens de leur Alma Mater… 

Voilà donc rapidement ce qu’a vécu et ce que vit notre communauté et notre 

Université : le souffle d’une année vite passée, dont chacun peut encore au 

fond de lui-même ressentir la caresse plus ou moins douce, le souffle qui nous 

porte tous plus à l’avant… Nos chers amis partant à la retraite ne peuvent 

oublier un instant que l’Université continue sa mission grâce à leur 

engagement, l’Université ne peut être que reconnaissante à l’égard de ceux et 

celles qui l’ont construite et continuent à le faire. Comme les honorés de ce 

soir, à ceux et celles à qui sont remises les 18 médailles, soit des 140 ans de 

l’USJ, soit la médaille du mérite ou la médaille d’honneur de l’Université, 

entourons-les de notre affection, de notre reconnaissance et de nos 

applaudissements. 
 


